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pourvu, aussi, que vous fassiez tout 
ce qui dépend de vous pour lui assurer 
la santé. C'est affaire d'hygiène, sur
tout alimentaire. Attention au mauvais 
laitl Nourrissez Bébé vous-même ou 
faites en un Bébé Nestlé. 

LAtT SUCUt FARINf LACTÉE 

NESTLÉ 
Bon lait français, beau blé français, 

OroHilt ,^chont. loitju farine ,, broch. D' Vidal. UmHt. 25, Av. Mlch.lt, St-Ouen (Sein 

UN DRAME DE FAMILLE 
A C0RNEV1LLE 

Un drame s'est déroulé, hier soir, à 
Cornevllle-sur-Rlsle. près de Pont-Aude-
mer. Le nomme Gustave Geauvellet. cul
tivateur, âgé de 51 ans. avait employé 
toute la semaine à divers travaux son 
petlt-flls par alliance nommé Marcel 
Quesnot 27 ans. Journalier dans la 
même commune. 

Ce dernier ayant demandé hier soir le 
règlement de son compte, une violante 
discussion s'éleva entre les deux hommes, 
a la suite de laquelle le Jeune homme 
partit. Mais il devait bientôt être rejoint 
par Beauvellet qui à travers ue haie tira 
sur son petlt-flls un coup de fusil qui 
l'atteignit aux reins le blessant griève
ment. 

La victime a été transportée à l'Hôpital 
de Pont Audemer. Le meurtrier a été 
arrêté. 

LE CRIME DE LA GARE 
DE PALAVAS, A MONTPELLIER 

Hier matin, au cours d'une perquisition 
a la gare de Palavas. M. Oehease. chef de 
l'Exploitation, accompagné d'un de ses 
commis. M. Vivares, a découvert une som
me de 7.500 francs en coupures de 5 et 
10 francs pliées dans un Journal portant 
des tâches de sang, et un sac renfermant 
686 fr 90 en pièces de 50 centimes, de 
1 fr.. 3 fr et 10 fr. 

Cette double découverte renforce 
graves soupçons qui pèsent sur le chemi
not Bezombes, arrêté à la suite du dou
ble assassinat du veilleur de nuit Massol 
et du plsteur Lacan. 

• — 

Les Sports 
Le X! Critérium du "Réveil du Nord" 

a consacré la victoire de nos meilleurs 
routiers-sprinters régionaux, après une rude bataille 
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André Vanderdonckt, sur " L A F R A N Ç A I S E " 
et Lamoureux sur " A U T O M O T O " ont pris les places 

d'honneur, grâce à leurs indéniables 
qualités dans le sprint 

Jusqu'ici, le sympathique André avait 
joué de malchance, mais l'on (lisait quil 
avait perdu la forme et que l'on ne 
devait plus compter sur lui. Il vient de 
prouver d'une façon éclatante, en rem
portant notre épreuve, qu'il était tou
jours le grand champion que nous avons 
connu et ce. indiscutablement. 

Lamoureux. classé second, fit lui aussi 
une course très méritante, puisqu'il /ut 
entre Saint-Pol et Arras particulièrement 
un des grands animateurs. Sa brillante 
tenue confirme l'excellente opinion que 
nous avons toujours eue de lui. 

Ceux qui se classèrent derrière ces 
deux vaillants représentants des Halles 
Sportives Lilloises, ont droit eux aussi 
aux plus vifs éloges. Meysmane. Vanden-
berahe, Romain Maes. R. Decroix G 
Walkens Devo^tn min Cris'ians De-

(SUITI 0 1 LA PRÏMIERE P A O » 

ration Féminine, et les membres de 
l'V.V. Moulinoise ; les commissaires spor
tifs ; Qûetu et Pallut. internes des hôpi
taux ; nos correspondants, dépositaires, 
vendeurs gendarmes, agents de la police 
municipale, les municipalités, tes socié
tés sportives et musicales qui, un peu 
partout, nous apportèrent leur précieux 
concours ; les donateurs de primes, reçoi
vent ici, les uns et les autres, le témoi
gnage de notre sincère reconnaissance. 

Qu'il nous soit permit d'ouvrir une 
parenthèse pour la Société Centrale pour 
le Nord des Automobiles RENAULT, bou
levard de la République à La Madeleine, 
qui mit à notre disposition une voiture 
RENAULT, pilotée de mains de maitre 
var M. Sanl. 

rents), précédé des agents evelistes 
Fiévet et Bouillon, s'ébranle et, dans 
les rues du Molinel, place République, 
rue Gambetta et Porte de BéL'iune, 
obtient un légitime succès. 

Les ultimes recommandations tt le 
dernier appel sont alors faits par 
M. Dehorter. et aussitôt après, M Iten-
lies donne lo signal de l'envolée U 
est il h. 03. 

La courte 
L'Imposant peloton a parcouru trois 

ou quatre cents mètres et voici déjà 
que la malchance s'affirme Le brave 
petit Cambrèsien Lemay vient de cas-
ser sa fourche. Vous dirai-je, amis 
lecteurs, le regard douloureux que le 
petit Fernand — digne élève de son 
oncle - nous lette au passage. Incll 

remain l'arrivée du Tour rflle 
Les Géants de la Route arriveront 

demain dans notre ville. Tous nos con
citoyens se porteront à l'arrivée et au 
contrôle pour les acclamer. L'attente 
peut être longue. Pour faire patienter 
les enfants, nous recommandons de pro
fiter de la distribution publicitaire que 
Rxqlès organise à l'arrivée et au con
trôle. Ricqlès, la Menthe forte qui re
conforte, a équipe un très joli camion 
et a pensé particulièrement à distraire 
les enfants. 1166. 

UN AUTOMOBILISTE IVRE 
CAUSE UN ACCIDENT MORTEL 

En état d'ivresse. Constant Druenne. 
2S ans, entrepreneur, 143. avenue 
Auguste Blanqui, à Bondy, a causé une 
collision entre l'auto qu'il pilotait et une 
motocyclette montée par M. Yves Mau
rice, 40 ans, employé au Gaz. 24 bis. 
avenue Sully, à Gargan-Livry, qui a été 
tue sur le coup. 

EXPLOSION D'UNE BOMBE 
AU VATICAN 

Une bombe a éclaté hier à midi, sous le 
portique de la Basilique de St-Plerre. Elle 
était enfermée dans une valise déposée 
par un inconnu au vestiaire qui se trouve 
devant l'entrée principale de la Basilique. 

La bombe, qui n'était pas de forte puis
sance, a cependant fait deux blessés, 
dont un assez grave. 

On a immédiatement commencé les re
cherches pour découvrir le coupable. 

UN TRIPLE RAID AÉRIEN 
ÉTATS-UNIS DANEMARK 

Le vol Amérique-Danemark projeté par 
trois Hydravions américains, a été décidé 
subitement à la suite d'un échange de 
télégrammes avec les autorités danoises. 
La hâte des américains, serait sans doute, 
due au désir de devancer le général Bal Do. 

Les trois hydravions américains quit
teraient dès ce matin, Philadelphie pour 
le Labrador, out de la ire étape : puis Us 
gagneraient Gotnaab et Angmagssallk et 
enfin. via-Islande, les lies Féroe. au Da
nemark. 

MORT D'UNE DES VICTIMES 
DE L'ACCIDENT DE BRÉV1ANDES 

Mme Roger Lesaché, victime de l'acci
dent du passage à niveau de Brévtandes. 
survenu dimanche dernier, est décédée 
hier matin Son mari, iils du Sénateur de 
l'Aube, avait succombé mardi. 

«Madame H.... m'a 
enfin essayé hier 
Elle en est ravie. M. 

LA PRODUCTION MONDIALE 
DU BLÉ SERAIT 

RÉDUITE DE 15 % 
Un accord entre les quatre grands pays 

producteurs de blé s'est établi sur la 
base d'une réduction de 15 % de la pro
duction mondiale. 

Ce plan, auquel il manque la ratifica
tion du gouvernement australien, sera 
soumis dès le début de la semaine à la 
Commission économique, qui la trans
mettra au sous-comité chargé de s'oc
cuper des problèmes de coordination de 
la production et de la vente. 

LA CROISIÈRE AÉRIENNE 
ITALIENNE ENCORE AJOURNÉE 

Le départ de la croisière transatlan
tique fixé pour hier matin a été renvoyé 
encore une fois après réception des der
niers bulletins météorologiques annon
çant du mauvais temps sur les Alpes et 
sur l'Allemagne. La ville a été animée 
pendant toute la nuit par la présence 
des Journalistes qui attendaient la déci
sion Tout dépend de l'amélioration du 
temps : si les conditions atmosphéri
ques exceptionnellement défavorables 
empêchaient le passage des Alpes, les 
escadrilles passeraient comme on le sait, 
par Marseille, le canal du Midi, le Rhô
ne et Londonderry. 

PERNODFILS 
PARIS-PONTARLIER 

LE PROCÈS D'UN SOLDAT 
CONTRE SON COLONEL 

Le 7 novembre 1931. M. Léon Volper. 
habitant a Paris, était soldat au 6e tram 
des équipages, à Mourmelon-le-Grand et 
chaùffeurde l'auto du lieutenant-colonel 
Robert; commandant le camp Celui-ci 
Pavait pris un Jour comme porte canner. 
1 ÀTcours d'une battue, un chasseur 
M Forest, boucher à Mourmelon blessa 
accidentellement au visage le soldat Vol-
ner Celui-ci poursuivit son colonel ainsi 
Sue' MM. Decorne et Forest devant le 
tribunal Civil de Chàlons-sur-Marne. en 
vue de reclamer des dommages-intérêts 
e" 11 réclamait 500.000 francs à titre de 
r é ^ t r i b u n * l civil de Chalons a mU 
l'affaire en délibéré. 

Un souci qui fait honneur 
aux Huiles CASTR0L 

QuatUte et présentation soignée peu
vent très bien et même doivent s'asso
cier. Ainsi en a pensé la Société des 
HuilesCASTROL dont les produits ont 
depuis longtemps la faveur de tous les 
usagers de la route. SI la qualité des 
huiles CASTROL reste indiscutée, les 
acheteurs d'huile en bidons capsulés 
apprécient beaucoup également la pré
sentation et la propreté des bidons, non 
consignés donc toujours neufs, qu'ils 
doivent manipuler et parfois conserver 
à bord. 

Il nous a paru bon de signaler ici ce 
détail digne d'une grande marque qui 
veut elle-même être digne de sa clien
tèle. 

A gauche : Le orune tERNEZ se prête gentiment a l endossement du maillot tricolore que lut passe notre rédacteur 
eu chef ; au centre : Georges NOLF, vainqueur Ue la catégorie des 9 a II ans ; à gauche : PONCHAUT, champion 
de France des 11 à 13 ans, et le brillant second, Eugène VAMPOUCK. 

FÉDÉRATION FAMILIALE 
DU NORD DE LA FRANCE 

Ce fut une belle Journée dlmancne pour 
cette importante Fédération qui groupe 
actuellement S85 Groupements et 58.000 
adhérents. Son président. M Louis Wa-
tine était ce Jour-l* a Gravellnes et aux 
deux Port-Philippe, pour organiser une 
Association familiale dans ce canton 

Une bonne centaine de signatures fu
rent recueillies et un Comité fut formé 
sous la Présidence de M. Jean Bracq. 
Jeune père de famille de trois enfants, 
dont lamé n'a pas quatre ans. 

FÉDÉRATION DU NORD 
DE LIBRE PENSÉE 

ET D'ACTION SOCIALE 
ou nous communique : 
« Le Parti Socialiste organise pour le 

2 Juillet une grande démonstration, à l'oc
casion de l'Anniversaire delà fondation or
ganique de sa Fédération du Nord, des 
Jeunesses et des femmes Socialistes, à 
celle de la remise de ses nouveaux dra
peaux à chaque organisation et aussi con
tra le fascisme et pour la Paix Pour ces 
raisons, le Bureau fédéral de la Libre-
Pensée du Nord fait appel a tous les grou
pes les invitant a. participer * cette dé
monstration accompagnés de leurs dra
peaux, à 15 heures, boulevard des Ecoles, a 
Lille Pour tous renseignements, s'adresser 
au secrétaire. M. Jacobs Jean-Baptiste. 
154 bis. rue Saint-Luc. Lille, s 

EXAMINEZ BIEN LES TISSUS 
QUE L'ON VOUS PROPOSE 

D'ACHETER ! 
La Chambre rie Métier." du Nord oous 

communique -
. La Chambr» de Métiers du Nord. Jus

tement émue des réclamations qui lui par
viennent de sss ressortissants met le public 
eo garde contre les agissements de nom-
breux colporteurs qui sillonnent en ce mo
ment notre région du Nord 

• Ces colporteurs, étrangers pour la plu
part, n'bésitent pas à abuser le public »n 
lui vendant des tissus de qualité inférieur*, 
qu'il qualifient de tissu anglais 

• Pour mieux trompei le public, ils dé-
laiquenl sur leur tissu et ceci au 'er 
chaud, une marque en langue anglaise De 
plus, ces colporteur? fournissent des adresses 
de tailleurs et ceci a 1 insu des intéressés. 
en affirmant aux acheteurs que ces teu-
leurs se chargeront de la façon et ceci » 
des prix fantaisistes de bon marché 

• I.a Chambre de métier» du Nord se fait 
un devoir de meure le public en garde con 
ire de tels agissements et recommande aj 
public de faire confiance à ceux qui con
naissant leur métier de tailleur sont a 
même de les guider dans le choix et la qua
lité dit tissus capables d être employés dans 
la bonne façon qui a fait la renommés le 
nos artisans •. 

bruyeker, Vanhee, Barthélémy et Perrain 
furent ceux qui se mirent les plus en 
vedette, surtout les trois derniers que 
nous vîmes bien souvent au commande
ment, mais qui durent sHncliner en rai
son de stupides crevaisons ou accident. 

Comme toujours, il y eut des malchan 
ceux. Parmi eux nous citerons Norbert 
Robitaille et Houzé, qui durent aban
donner peu après le départ, s'ètant bles
sés dans une chute générale ; Metsdaght, 
Lemang, Rondelaere, Rémy Verchatse, 
Lengagne, Salingue, N: Declercq,, etc., 
etc.. victimes de crevaisons ou accidents 
divers. 

Nous ne voudrions pas terminer ces 
impressions, sans mentionner la belle 
tenue des 4e catégorie et débutants. Ces 
champions en herbe tinrent longtemps 
la roue des « aines » avec une aisance 
qui laissa iimpression que les cadres ne 
manqueront pas de renforts dans l'ave
nir. 

R. Walkens. de l'Amicale des Arts de 
Roubaix. qui termina dans le peloton de 
tète, se classa 1er des 4e catégorie, tan
dis que R. Pammelard, de l'A.C. Valen-
tiennes vrenait In wnnd> pince des 4e 

Ainsi nos collaborateurs purent suitre 
avec une aisance vraiment remarquable, 
toutes les péripéties de l'épreuve. 

Remercions uussi M. Lumbin, un vain
queur de l'épreuve de tourisme Roubuix-
Paris-Roubaix, qui, avec une maîtrise 
vraiment remarquable, assura sur lu 
route un service d'ordre parfait, en pré
cédant les coureurs sur une rapide et 
souple moto TERROT. 350 cmc. culbu
teurs 

Et nous terminerons en donnant ren
dez-vous à tous, l'an prochain à la même 
époque, pour le XI* Critérium. 

Les préliminaires 
La rue de Parts, si calme le dlman 

cite mutin, est, dés 8 h. 30, l'objet 
d^iine circulation inaccoutumée. 

Alors que d'habitude, seuls les tram
ways passent, hier, devant nos bureaux 
une multitude de fervents rie la 
• petite reine » viennent soit retirer 
leurs dossards, soit accompagner leurs 
amis coureurs, soit encore, et c'est i« 
plus grand nombre, en curieux que 
les départs des grandes épreuves cy 
riistes attirent toujours. 

IIUUS-IIUUS devant ctlte première ViC 
tune du sort et. conscient de noue 
impuissance, continuons notre route. 

Dliolae.se. ;i son tour, connaît quel
ques inconvénients mais, à la mairie 
de l.oos, il rejoindra sans peine. 

A M.iubnunlin. Doux abandonnons le 
vétéran Oubar. puis voyons l.efaire. a 
son tour, nous prendre a témoin de 
la « poisse • dont il est victime. 

Au Pont d'Huuliousdin. Barbe, un 
quatrième catégorie a perdu contact. 
Une première sélection ne tarde pas à 
s'effectuer et. parmi lus premiers 
lâchés ou accidentés, nous notons Del-
planque. Renault. J. Barthélémy, qu'il 
ne faut point confondre avec Albert, 
Villain. etc.. etc... , 

Avant Fournes nous observons un 
remous bizarre dans le peloton. C'est 
qu'une chute vient de se produire. 
Norbert nobitaille et Hou/.é en sont les 
grandes victimes, puisque les voilà 
contraints, par avaries de machines. 
à, l'abandon. 

Caniheronl. ipielqne peu ècorchê, re
monte en selle ; quant au Roubaislen 
Voet. il s'eD tire avec une crevaison 

Cet: fols, Albert Barthélémy connaît 
à son tour le contact avec te sol mais 
U remonte sans mal apparent. 

Enfin, l'ouverture escomptée par 
nous se produit, et nous doublons le 
peloton à Cuinchy. Devant le lot tou
jours copieux navigue Napierala, dont 
l'avance est alors de 45 secondes. 

Toutefois, l'inévitable se produira 
plu s loin et. seul contre tous le Polo
nais 3ruayslen devra s'avouer valnru. 

l e seul fait saillant sera, é Beuvry 
le nouvel arrêt définitif celui-ci. de 
Mestdaght. bien revenu, mais a nou
veau victime d'un accident de ma
chine... 

Uêthune est traversé en trombe et 
rlevant un public nombreux et disci
pliné. 

Des difficultés sérieuses 
Un petit chemin tortueux nous con

duit maintenant vers Haillicourt, a 
travers de gros nuages de poussière 
Voici quelques rampes courtes niais 
suffisantes toutefois pour amener dus 
léchages nombreux. A la sortie d'Hall 
lioourt. Décru, Duynn, Duez, Cacheux 
— ce dernier égratigné au bras et a 
lu Jambe — perdent contact Guilbert, 
Dotte, Dumont Gras. Duriez, Payen 
en font autant bientôt. 

Mais voici qu'André Vanderdonckt glisse en queue du peloton et s'arrête, 
'est la fatale crevaison... Le peloton 

s'en est-il aperçu t C'est possible et le 
train, déjà rapide puisque dans la 
première heure quarante kilomètres 
ont été parcourus, s'accentue encore 
dan» les descentes aux alentours 
d'Iloudaiii. Delcourt, puis Davoine et 
Deckers connaissent aussi la fâcheuse 
percée. 

Voici 
de laquelle se sont portés dp nombreux 
habitants... L'escalade ne produira 
point l'effet escompté par certains et. 
dans la descente, quelques distancés 
rejoignent aisément. Parmi eux citons 
le Béthunols Câpelle. 

Près de Diéval, le peloton comprend 
encore environ 70 unités III 

Il çerd toutefois Coulot. de Flves et 
Michel, dont les boyaux rendent l'âme 
avec ensemble. 

Lamoureux et Christiaens 
l'échappent. 

Avant Brias, deux hommes prennent 
du champ à la suite d'un furieux 
démarrage... 

Derrière, le peloton a quelque peu 
hésité, de sorte que les deux audacieux 
ont rapidement cent mètres d'avance. 
Enfin les adversaires s agitent et a 
fiasse s'organise Toutefois, Demole-

naer a profité des quelques minutes 
d'indécision et. après avoir rejoint les 
fuyards, passe en compagnie de ces 
derniers, â Saint Pol. avec une avance 
de 45 secondes. Cette fois, l'algarade 
est sérieuse et, derrière, on semble 
avoir compris. Barthélémy, Perrain 
Paullet. G. Vanderdonckt. 'Sanctorum. 
Antrpp conduisent les opérations avec 
vigueur, tandis que C. Rondelaere, 
accidenté, met pied à terre. 

Une rampe nous permet de énom 
brer le peloton des poursuivants : 
6u unités le composent encore. 

A la sortie de Saint-Pol, nous atten
dons A. Vanderdonckt. lequel passe 
avec 3' de retard, mais pousse rageu
sement, d'une façon qui en dit long... 
Nous repartons â bonne allure et re
montons successivement Dezeure, Ca
cheux, Broutln et l'individuel Mau-
gnters. 

Voici maintenant Napierala. réparant 
sur le bord de la route un boyau récal
citrant, puis Davoiue et Delcourt. 

Les positions se précisent 
Après Savy. nous gagnons la cote 

de la Maison-Rouge, pour nous livrer 
au traditionnel pointage, non sans nous 
être aperçus au passage que le pelo
ton a absorbé ce pauvre Demolenaer, 
victime de son effort de tantôt. 

En effet, deux hommes seulement 
atteignent les premiers notre lieu 
d'observation. Ce sont Lamoureux et 
V.'alckens, le premier nomme menant 
à belle allure. 

Il nous faut attendre une minute et 
demie pour voir apparaître un pelo
ton mené par Vanhee. Porterie. R. '"-
croix et Christiaens. 

Derrière, â cinquante mètres vient 
Perrain, qui a tôt fait de comiuer son 
retard. 

A quatre minutes suit un autre pelo
ton an passage duquel nous reconnais
sons Salingue, Gossens, A Vander
donckt. N Declercq. Raymond De-
bruyeker et Tamone. A tour d« rôle. 

rage que place cette fois verchats*. A 
nouveau, la locomotive Vannée ramène. 

A Liévin, le succès d'affluence cons
taté sur tout le parcours est encore 
accentué et les rues sont noires d'un 
monde qui applaudit à tout rompre, au 
passage des coureurs. 

Mais Lena, contrôle de ravitaillement, 
nous attire. Un coup d'accélérateur nous 
permet de doubler non sans peine le lot 
relevé des hommes de tête et nous voila 
partis vers la Grande Place de la grande 
Cité minière. 

Une lutte de deux gros pelotons 
A 14 n. 24' les premiers font leur 

apparition devant les ravltallleurs affai
rés. Quelques petits malins : Porterie, 
Dubois, Cacheux et Blin ont, dans le 
dernier Kilomètre, forcé l'allure et s» 
sont assurés une cinquantaine de mètres 
qui leur permettront d'enlever au pas
sage, et avant la cohue, les musettes 
qui seront certes fort biens venues-
Tous les nommes pointés plus haut dans 
le peloton de tête suivent et repartent 
avec les quatre débrouillards cités plus 
haut. 

Deux minutes plus tard apparaît un 
second groupe qui comprend à première 
vue au minimum 25 nommes. C'est le 
fameux peloton A Vanderdonckt, Gos
sens. grossi de nombreuses unités ramas
sées au passage et qui comprend notam
ment Pollet, Janssens, R. Maës, Debruy-
cker. G. Vanderdonckt Debackère, 
Horckmans, etc. 

En voltige, le ravitaillement de ce 
deuxième groupe s'opère et la poursuite 
reprend furieuse. 

Bien entendu d' e innocentes vteti-
mes » feront les frais dé la casse et c'est 

Divton et sa côte, au sommet] ainsi que Janssens. Gorez, Decaussin, 
Porterie. Pollet. Boutry. e t c . , perdent 
successivement contact. 

Voici Sallaumines et sa triple haie de 
spectateurs A son tour, G Vanderdonckt 
est distancé. 

Il ne reste plus che* les poursuivants 
que le < dessus du pâmer ». 

A moins d'un kilomètre, dans une su
perbe ligne droite, après Billy-Montigny, 
se devine le groupe de tête, qu'accom
pagne une file imposante de voitures. 
L'ardeur des Debruyckère. A. vander
donckt. Sanctorum. Salingue et autres, 
braves, en est encore accrue 

Allons. la course n'est pas Jouée, mais 
ne faut-il. pas craindre, d'autre part, 
la reconstitution d'une peloton fort nom
breux, trop nombreux même après 12S 
kilomètres de course. • 

C'est pourtant ce qui se produira 
avant peu. 
Et voici pins de 30 hommes en tête 

A Courcelles-les-Lens, les événements 
se précipitent. 

Barthélémy et Salembiet. qui avaient 
perdu quelque peu de terrain, rejoignent 
le premier groupe « sans douleur ». 

Blln mène cependant fort activement 
mais comme derrière l'on ne dort pas, 
depuis longtemps, voici le lot des pour
suivants à moins de cent cinquante 
mètres. Le bel effort de ces vaillants se 
poursuit bien entendu et, peu après, la 
soudure est faite au grand contente
ment des Debruyckère. A. Vanderdonckt, 
Gossens, etc., qui sont enfin payés de 
leurs peines. 

Sur les pavés, et dans une route étroite 
et poussiéreuse, la marche en avant se 
poursuit pénible, mais l'on s'accroche 
pour tenir Jusqu'au bout. Cependant, 
Ghesquière. Bielawski et Waast lâchent 
pied successivement. 

Après Oignies, Vanhee crevé ...Pourra-
t-il recoller 11... 

A son tour Verchatse ralentit et des
cend. Il repartira toutefois rapidement. 

Avant Carvin, Barthélémy. Vanden-
berghe et Pynckelt sonnent furieusement 
les cloches et tentent de disloquer le 
lot. n n'en est rien toutefois et. devant 
l'église de cette dernière localité, le 
tram s'étant calmé, nous n'enregistrons 
plus au compteur qu'un bon trente à 
l'heure... 

A la sortie du pays, à la faveur du 
ralentissement que nous signalions. Ver
chatse revient. La pluie fait son appa
rition et rend les pavés glissants. Heu
reusement, un peu plu6 loin nous re
trouvons une route bien sèche. Ce n'était 
réjouissons-nous, qu'une fausse alerte... 

Avant Seclin, nous comptons encore 
39 prétendants parmi lesquels tous les 
as cités depuis Arras. 

Dubois mène un moment, puis cède 
la nlace à R. Maes qui a ma foi fort 
belle allure. 

Verchatse. comme les amis, vient 
mettre son nez à la fenêtre et déclanche 
un netit 45 kilomètres de derrière les 

res hommes se relaient bien et leur | fagots qui ne doit pas être du goût de 
allure permet d'escompter un îetour tout le monde., 
possible. N'y a-t-il pas là des tndlvt 
(luiilités marquantes T 

Le passagt du premier peloton conduit par Porterie a LENS (Photo Alhx Lens) 

Et maintenant, un mot pour les cycles 
« LA FRANÇAISE », qui, avec Vander
donckt remportèrent une nouvelle, et 
combien probante victoire. Quant à La
moureux. il montait une bicyclette t AU
TOMOTO », qui n'en est pas non plus 
à son premier succès. 

Il n'est point de journée aussi splen-
dide résultant d'une organisation pré
caire. De longue date, il a fallu prépa
rer le terrain, et nous sommes heureux. 
au scir même de la randonnée, d'adres
ser un grand merci à tous ceux qui, 
avec une spontanéité vraiment tou
chante, contribuèrent pour unt large 
part au triomphe général. 

Que MM Renties. délègue de l'U.V.F.; 
David Bersous, Dehorter. De Tavernier. 
Vyt, vandenhaute frères, Pjérot, Magou-
tier. de FU.VS. ; Devrièze, de la Fédé-

Les délégués de l'U.V.F., MM. Kenties 
ei Magontier s'affairent pour la remise 
les dossards Nous remarquons alors 
autour des groupes de nombreux offi
ciels des sociétés. 

Reconnus, au hasard du stylo, MM 
Génicot. Vaiiin Pierre. Pouret. Bau
douin, du C C.S.M. , Mailet. Lecouver, 
Dubar. Dupont. Neveu. Hoffman. Conn 
Taquet. Lenglet. Duthoit. Vandelesken. 
des Halles. Deruyter, du V.C.T . Made
lin, Maifilàtre Burette. Englander. 
Legrand. du V.C. Nord ; Antrop, de 
]'(.'.S.C ; Rau. ainsi que ies délégués 
de l'O.VJt.. MM Vyt. Dehorter. Per-
rot. Montevne. Bersous. Demoi, Ren
ties Vandenhaute frères. Magontier, 
etc.. etc... 

Le départ 
Après un appel fait par M Vanden

haute, le groupe imposant (175 concur-

tandi3 que Cacheux y perd son dos
sard... 

Première escarmouche 
Mais voici qi J lâ-bas. en tête du long 

serpent multicolore, un homme se 
détache. 11 prend rapidement trente, 
cinquante, cent mètres même. L'iden
tifier est Uiofce difficile, car la roule 
est occupée dans toute sa largeur, et 
nous voilà forcés de nous tenir bien 
sagement «n arrière, pour ie moment, 
afiu de n'occasionner aucun accident 

Avant La Bassée. nous notons une 
nouvelle chute Desrumaux parait ie 
plus handicape, tandis que Duynn ne 
tarde pas à repartir. 

Un peu' plus loin. Mestdaght doit 
s'arrêter un instant et. après urr pas
sage â niveau, Gossens crève. 

Une troisième chute se produit quel. 

Vanhee pique sa crise 
Le temps de retourner en tête, et 

voici que les dog se courbent de ma
nière significative. C'est que -soudai 
neinent plusieurs hommes, emmenés 
par le rouleur de caisse Vanhee se 
sont détachés. Ce sont, outre le pre
mier nommé : C. Waast, Christiaens 
V'andenberghe. Porterie et Bryon. 

La chasse est menée par Perrain : 
Barthélémy, niais ils ne peuvent iute-
fois empêcher les six dissidents rie 
prendre deux cents mètres environ, 
tandis qu'à un demi-kilomètre en 
avant. . Lamoureux et G. Walrkens 
continuent leurs efforts. 

Un passage à niveau qui se ferme 
Pont du Gy n'amène aucune modiflca^ 

tlon mais un peu après cette dernière 
localité un passage à niveau se ferme 
sitôt après le passage des deux pre
miers et de notre voiture. 

Toutefois, comme le convoi ne se pré
sente pas immédiatement, les coureurs 
individuellement franchissent les bar
rières pour reprendre la poursuit* et c'est 
ainsi que passent successivement devant 
notre voiture Vandenberghe. Christians. 
Vanhee. C. Waast. Porterie, Bryon, 
Barthélémy, Perrain. Dubois, Meys
mane. Verchatse. Decausstn. Malbrecq, 
etc.. 

Mazurler heurte du front la barrière, 
se blesse, peu dangeureusement toute
fois, et abandonne. 

Bien entendu, dans la bagarre, les 
moins débrouillards ont pris quelque re
tard, mais si peu I 

Le seul résultat tangible a été le 
fractionnement en plusieurs petite grou
pes, dont, le premier, bien conduit par 
Vanhee et Barthélémy, se rapproche 
des leaders de façon dangereuse. 

A l'entrée d'Arras. le peloton Vanhee 
— appelons le ainsi si vous le voulez 
bien — aperçoit parfaitement Lamou
reux et son acolyte et dès lors vous pen
sez bien que le sort de ces derniers 
parait devoir être réglé promotemenK 

Au sommet de Sainte-Catherine 
Walkens et Lamoureux n'ont plus 

alors que 50 secondes sur le lot des pour
suivants conduit par A. Barthélémy et 
C Waast. Suivent immédiatement. Van
hee. Perrain. Christians et quelques sei
gneurs de moindre importance 

A 1' 10" voici le Cambrésien Lenne, 
R Decroix. Verbèke. Pynckelt. Vanriae-
le et Decaussin. que la « grimpette » 
semble avoir bien éprouvé. 

A I' 50" suit. seul. D Janssens. Puis, 
à 2' 25", Baude, Demolemaer. qui paie 
son audace d'après Saint-Pol. et 5 ou 
6 hommes 

Mais voici avec 3 minutes seulement 
de retard, le peloton Gossens. A Van
derdonckt. dont la poursuite s'avère tou
jours dangereuse 

Et Albert Barthélémy disparaît 
Soudain, le grand Bébert glisse en 

queue de peloton, saute en bas de la 
selle et fait un grand geste significatif. 
I* temps nou6 manque pour lnterwiever 
l'intéressé et puis, vraiment, nous risque
rions d'être mal reçus et cela se con
çoit. 

Quoiqu'il en soit, c'est fini et Barthé
lémy, qui possédait sa chance au sprint, 
ne pourra disputer ce dernier. 

Nous apprenons plus loin de son ma
nager que. victime d'une crevaison, 
Albert a laissé ça la. Dommage, car 11 
avait vraiment bien figuré Jusque là. 

Voici Seclin et, comme partout d'ail
leurs, grande affluence. A 40 de moyenne 
l'agréable petite ville est traversée, car 
R Decroix tente sa chance... sans suc-

cependant. 
A la faveur d'un virage nous comp

tons encore 27 hommes en tête. Voilà 
qui est prometteur pour le Juge à l'ar
rivée !!!... 

A la sortie de Seclin. Rémy Decroix 
« remet » cela. Maës, qui mène, n'activa 
pas mais A. Vanderdonckt se dévoue. 

Arnoot et Salembier paraissent fati
gués ...on le serait à moins, et perdent 
pied. 

De furieux démarrages 
avant Wattignies 

l/heute est venue où tout doit être 
mis en oeuvre pour diminuer les chances 
du voisin et accroître les siennes. C'est 
le raisonnement qu'à tour de rôle vont 
tenir plusieurs coureurs de valeur, en. 
passant sans retard de l'idée aux actes. 

Voici d'abord R. Maës qui prend du 
champ Pynckelt se lance à sa poursuite 
sans tergiverser, ce que voyant, Chris
tians croit devoir., lui aussi, quitter le 
eros du lot. 

Les trois hommes vont-ils réussir ? 
Non pas, car Debruycker et A. Van

derdonckt ne se laissent pas faire. De-
poorter a son tour mène la chasse et 
bientôt le groupe se reconstitue. 

A l'entrée de la route qui conduit à 
Lesquin. André Vanderdonckt amorce 
une tentative à laouelle — la récipro
cité n'est-elle pas de rigueur — répon
dent bien set adversaires du moment. 

L'ultime effort 

[uci- 4 diins 1 ortlre. 
•quej centaines de mètres plus loin. A l'entrée d'Angres, nouveau démar-

Dans la zone rouge 
la Targette, nous remarquons l'al

lure de Sanctorum lequel, distancé 
pour peu de temps, revient très fort. 

Au sommet du raidillon, menant * 
NeuvUle-St-Waast. l'allure est encore de 
30 km. à l'heure et Lamoureux et Wal
kens. vaincus, sont rentrés dans les rangs 
du peloton. 23 hommes composent encore 
ce dernier à Souches 

A la sortie du paya à 40 km. à l'heure, 
Perrain et Barthélémy emmènent le lot 

Plus loin, c'est Meysmane qui secoue 
la meute, mais tout rentre rapidement 

Danfl l'étroit chemin, sinueux et mal 
pavé que connaissent et redoutent les 
coureurs de plusieurs grandes épreuves, 

combat se poursuit malgré l'encom
brement. 

A Forest, Christians Joue sa dernière 
carte, lmit* d'ailleurs par Vandaele. Les 
deux compères semblent d'abord devoir 
réimsir et prennent une certaine avance 
qu'ils ne pourront toutefois garder Sur 
la Place d"Hem. ils sont rejoints défi
nitivement et le groupe de tête est re
constitué. 

Mais voici qu'un peu plus loin, le pau
vre Tulien Perrain. dont ht course fut 
méritoire, effectue — à peu de chose 
près au même endroit que l'an dernier 
— un soleil Impressionnant dont U sa 
tire sans grand mal. mais suffisamment 
étourdi pour perdre du terrain et voir 
ainsi disparaître des chances de suc
cès Justifiées. < Aléa Jarta est ». 

Débarassé de cet adversaire de valeur, 
le peloton active encore l'allure. Voici 
maintenant le Grand Boulevard, sur 
lequel rouler en quittant les pavés mal 
commodes devient un plaisir... 

Allons, tout est dit. Cest au sprint 
que la belle épreuve prendra fin... 

A bonne allure nous gagnons la ligne 
d'arrivée pour ne rien perdre du spec
tacle et usiter au déboulé final qui 
nous livrera le nom dv vainqueur ds 
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